
 

C’est ce que chantera Brassens 50 ans plus tard : 
« Dieu sait que je n'ai pas le fond méchant 
Je ne souhaite jamais la mort des gens 
Mais si l'on ne mourait plus 
Je crèverais de faim sur mon talus 
J'suis un pauvre fossoyeur « 

C'est durant la période qui va de 1870 à 1914 qu'on situe 
généralement "l'âge d'or" de la presse quotidienne en 
France.  Sous la IIIe république, elle se démocratise et 
devient un media de masse. Le contrôle strict qui s’exerçait 
sous le Second Empire disparaît, la liberté de la presse 
votée en 1881 ouvre une ère nouvelle où l'expression 
s’émancipe. Par ailleurs, les lois scolaires, l'école 
obligatoire, font que de plus en plus de Français savent lire 
et favorisent le développement d’un lectorat important. 
Dans le même temps, les innovations techniques, comme 
la rotative qui permet d’imprimer en grande quantité, ainsi

L’immunité est proche, le virus disparaît

Le fléau dont il s’agit ici est bien sûr le choléra qui 
frappa durement la région à plusieurs reprises au cours 
du XIXe siècle

Gazette du Midi, 25/09/1854
Le Petit Marseillais, 17/12/1904

que le financement d’une partie des couts de fabrication par la publicité, vont entraîner la diffusion des 
journaux à bas prix, et les rendre accessibles à tous, jusque dans les campagnes. 
Les journaux sont donc libres, de moins en moins chers, et le chemin de fer les transporte dans toutes les 
régions.
Mais c’est aussi au niveau des contenus que la révolution s’opère. Auparavant la presse n'existait que par 
abonnement, désormais elle sera vendue aussi au numéro. Ce fait, ajouté à la forte concurrence, incite les 
journaux à innover pour fidéliser et attirer le lecteur qui devient volatile. Pour cela on a recours au feuilleton 
et on utilise beaucoup le fait divers.
Voici quelques articles et entrefilets parus dans différents journaux régionaux et nationaux. « Autres temps, 
autres mœurs » : certains événements ou propos paraissent bien étonnants de nos jours, mais ces petits 
textes nous permettent d’entrevoir, parfois avec humour, la vie quotidienne de la ville dans ces temps 
anciens et semblent même par moments empreints d’une certaine actualité. On y parle histoire locale, 
école, religion, politique, drames et fêtes, sans oublier les petites annonces.    
  
Bonne lecture du journal  

Alain MARCEL                     

Comme dit le dicton : « A Lorgues on vit vieux 
et content »






Au cercle des blancs on choisit son saint-patron

Cette personne a certainement placé, en remerciement, 
un ex-voto à St-Ferréol Aujourd’hui, avec le développement galopant des 

«cochongliers», il est difficile d’imaginer que le 
sanglier était alors un gibier rare

Troun de Diou ! La capucine meilleur des 
paratonnerres contre la foudre divine…qui l’eut cru ? C’est à se demander qui s’est fait rouler dans la farine.

La Patrie, 20/12/1857
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L’Univers, 24/11/1874

Au cercle des rouges on prépare les élections

Le Petit Provençal, 14/03/1898

Le Petit Marseillais, 19/08/1897
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Aujourd’hui on écrirait : « Lorgues n’est même plus 
un chef-lieu de canton… » 

« Le coq est roi sur son fumier » a dit Sénèque 

Couronnement ou déracinement pour cette reine 
de Saba ? La chapelle de la Présentation est 
aujourd’hui salle de cinéma

Il paraît que « la vérité 
est au fond du puits »

Débats politiques et littéraires, 13/08/1835

Tablettes de Paris, 03/02/1869 Journal des villes et des campagnes, 16/05/1851

La Presse, 16/01/1865
St Ferréol avait déjà des amis 

Débats politiques et littéraires, 02/04/1928



C’est Roméo et Juliette à l’Ermitage. ( Cf. la sculpture 
de Rodin au fameux musée de St Pétersbourg)

Quand les festivités allaient bon train

On se demande si le rédacteur ne s’est pas trompé de 
victime

Instauré en 1810, jusqu’à la réforme de 1958 le 
tribunal de simple police était le cadre des jugements 
rendus par le juge de paix. Il y en avait alors un par 

canton 

La Dépêche, 05/11/1879

Le Petit Marseillais, 28/07/1908

Attention contraventions !

Le Petit Marseillais, 11/09/1907

Le Petit Journal, 11/02/1897



PETITES ANNONCES
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Le Petit Marseillais, 23/06/1877

La Patrie, 02/10/1865
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